Leçon 12
      2ème trimestre 2008

Sabbat après-midi, le 14 juin 2008

Les types et les ombres du service lévitique, avec les prophéties, ne donnaient aux Israélites qu'une vue peu claire de la miséricorde et de la grâce que le Christ a révélées au monde. La signification des types et des ombres annonçant le Christ fut dévoilée à Moïse. Il a vu la fin de ce qui allait être aboli quand, par la mort du Christ, le type rencontrerait son antitype. Il comprit que l'homme ne peut observer la loi morale que grâce au Christ. En transgressant cette loi l'homme avait introduit le péché dans le monde, et par le péché la mort. Le Christ devint la propitiation pour le péché de l'homme. Il offrit sa perfection de caractère en lieu et place de l'état de péché de l'homme. Il prit sur lui la malédiction attachée à la désobéissance. Les sacrifices et les offrandes préfiguraient le sacrifice qu'il allait accomplir. L'agneau immolé était un type de l'Agneau qui ôte le péché du monde.

Selected Messages, bk. 1, p.237 ; Messages choisis, vol. 1, p.279

Il a été démontré que Christ était pleinement suffisant pour porter le péché du monde entier. Il occupa la double position de sacrificateur et d'offrande, de prêtre et de victime. Il était saint, innocent, sans tache et différent des pécheurs. "Le prince de ce monde vient. Il n'a rien en moi." Il était l'Agneau sans tache et sans contamination.
Commentaires bibliques d’Ellen White sur Hébreux 9 :14

Tel le souverain sacrificateur qui déposait son riche vêtement pour officier dans l'habit de lin du simple sacrificateur, le Christ a pris la forme de serviteur et a offert un sacrifice, à la fois comme sacrificateur et comme victime.
            Jésus-Christ, p. 15

Ellen G. White Comments, SDA Bible Commentary, vol. 7A, p.463

Dimanche, le 15 juin 2008

Le sanctuaire céleste dans lequel Jésus exerce maintenant son sacerdoce est l'auguste original dont le sanctuaire construit par Moïse était la copie. Dieu avait donné son Esprit aux constructeurs du sanctuaire terrestre, dont le génie artistique était une manifestation de la sagesse divine. Celle-ci éclatait partout: dans les parois du tabernacle, qui paraissaient d'or massif et réfléchissaient en tous sens les sept lumières du chandelier, dans la table des pains de proposition et l'autel des parfums où rutilait l'or poli, dans la riche tapisserie formant le plafond, parsemée de figures de chérubins brodées en bleu, en pourpre et en écarlate. Au-delà du second voile, au-dessus du propitiatoire, la gloire de Dieu se manifestait dans la sainte Shekinah, en présence de laquelle nul, sauf le souverain sacrificateur, ne pouvait pénétrer et vivre.

L'incomparable splendeur du sanctuaire terrestre reflétait aux regards d'Israël les gloires du tabernacle céleste où Jésus-Christ, notre précurseur, réside maintenant en la présence de Dieu. Le palais du Roi des rois, entouré de mille milliers qui se tiennent à Son service et de dix mille millions qui se tiennent devant Lui; ce temple embrasé de la gloire du trône Eternel, où de brillants gardiens, les séraphins, adorent en se voilant la face, ne trouvait qu'une pâle image de son immensité et de sa gloire dans les constructions les plus luxueuses érigées par la main des hommes. Néanmoins, les rites qui s'y déroulaient révélaient des faits importants touchant le sanctuaire céleste et l'œuvre qui s'y poursuit pour la rédemption de l'homme.

The Great Controversy, p. 414; La Tragédie des siècles, pp.448, 449

Le tabernacle construit par les Hébreux dans le désert fut exécuté selon l’ordre divin. Des hommes appelés par Dieu pour réaliser ce projet reçurent de Lui davantage que des capacités naturelles pour réaliser un travail des plus ingénieux. Cependant ni Moïse ni ses ouvriers ne furent livrés à eux-mêmes pour planifier la forme et l’exécution de la construction. Dieu Lui-même le conçut et donna à Moïse le plan de cette structure sacrée, avec des instructions particulières en ce qui concerne sa grandeur et sa forme, les matériaux qui devaient être utilisés, et chaque article du mobilier qu’il devait contenir. Il présenta devant Moïse un modèle miniature du sanctuaire céleste et lui commanda de reproduire le modèle qui lui fut montré sur la montagne. Et Moïse écrivit toutes ces instructions dans un livre et les lut aux personnes les plus influentes du peuple.

Signs of the Times, June 24, 1880

La vérité est la même à toutes les époques. Mais elle est présentée de différentes manières pour répondre aux besoins du peuple de Dieu de tous les âges. Dans l'ancienne dispensation, tout était centré sur le sanctuaire. Dans le lieu très saint résidait le grand JE SUIS. Là, au-dessus du propitiatoire, sous les ailes des chérubins, resplendissait la glorieuse Shekina, gage de sa présence perpétuelle, tandis que le souverain sacrificateur, porteur du pectoral orné de pierres précieuses, délivrait le message solennel de Dieu à son peuple. Qu'il est merveilleux de penser que le Saint, le Créateur des cieux et de la terre, condescendit ainsi à manifester Sa gloire et à révéler Sa volonté aux enfants des hommes !

Les sacrifices et les rites de cette dispensation représentaient le Christ, offrande parfaite pour l'homme perdu. A côté de ces symboles et de ces ombres, images du Christ à venir, il y avait toujours un Sauveur présent au milieu des Israélites. C'est lui qui, le jour dans la nuée, la nuit dans la colonne de feu, les conduisait dans leurs voyages et leur donnait des ordres par Moïse qui les répétait au peuple. ... Législateur et guide de Son peuple, il était égal au Père dans la création de l'homme. 

Plusieurs considèrent l'époque du peuple d'Israël comme une période de ténèbres où les hommes étaient sans Christ, sans repentance ni foi. Ils s'imaginent à tort que la religion du peuple d'Israël consistait en formes et en cérémonies dont le Christ était absent. Mais les croyants de cette époque étaient sauvés par le Christ aussi sûrement que le sont aujourd'hui les enfants de Dieu. ... Le Christ était représenté par les symboles et les sacrifices qui devaient durer jusqu'à ce que, par la venue du Messie sur la terre, l'image rencontrât la réalité. Les Hébreux se réjouissaient de ce que le Sauveur devait venir, nous nous réjouissons de ce que le Christ, qui est venu, doit revenir. Le sang de Jésus a la même valeur pour nous que pour l'ancien Israël. 

That I may Know Him, p.101 ; Pour mieux connaître Jésus-Christ, p.103, 5 avril

Lundi, le 16 juin 2008

Les sacrifices offerts par les Israélites étaient un type représentant Christ. Ces sacrifices orientaient la pensée vers une offrande meilleure et plus parfaite, l’Agneau de Dieu, Lui-même, sans défaut et sans tâche. Le service du tabernacle n’était qu’une figure, une ombre de Celui qui devait venir, Celui qui rassemblerait toutes les nations.

Ellen G. White 1888 Materials, pp.568, 569

Le type rencontra l’antitype dans la mort du Christ, l’Agneau offert pour les péchés du monde. Notre Souverain sacrificateur a fait le seul sacrifice qui soit de quelque valeur dans notre salut. Quand Il s’offrit Lui-même sur la croix, une expiation parfaite fut faite pour les péchés du peuple. Nous nous tenons maintenant dans le parvis, attendant et nous réjouissant de cette bienheureuse espérance, le glorieux retour de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ. Aucun sacrifice ne doit plus être offert à l’extérieur, car le Souverain sacrificateur accomplit Son œuvre dans le Lieu Très Saint. Dans Son intercession en tant qu’avocat pour nous, le Christ n’a besoin d’aucune vertu humaine, d’aucune intercession humaine. Il est le seul qui porte le péché, la seule offrande pour le péché. Les prières et les confessions doivent être offertes seulement à Celui qui est entré une fois pour toutes dans le Lieu Très Saint. Il sauvera complètement tous ceux qui viennent à Lui par la foi. Il vit à jamais pour intercéder en notre faveur.

Lift Him Up, p.319

Les péchés du peuple étaient transférés en figure au sacrificateur officiant, médiateur en faveur du peuple. Il n'était pas donné au sacrificateur de s'offrir lui-même pour le péché, vu qu'il était pécheur lui aussi. Ainsi, au lieu de subir lui-même la mort, il immolait un agneau sans défaut; la pénalité du péché était transférée à la bête innocente, qui devenait son substitut, et préfigurait l'offrande parfaite de Jésus-Christ. Dans le sang de cette victime la foi de l'homme entrevoyait le sang du Christ qui devait expier les péchés du monde.    Signs of the Times, March 14, 1878; Messages choisis, vol. 1, p.270

Le Christ était l’agneau immolé depuis la fondation du monde. Nombreux sont ceux qui ne comprennent pas pourquoi l'ancienne dispensation demandait tant d'holocaustes, pourquoi tant de victimes sanglantes étaient conduites à l'autel. Mais la vérité première maintenue devant les hommes, imprimée dans leur esprit et dans leur cœur, était celle-ci : « Sans effusion de sang il n'y a pas de pardon » (Héb. 9 : 22). Chaque sacrifice sanglant représentait « l'agneau de Dieu qui ôte le péché du monde » (Jean 1 : 29).

Le Christ lui-même fut l'initiateur du rituel Juif qui accompagne l'adoration, et, par le moyen de types et de symboles, des faits spirituels et célestes étaient préfigurés

La puissance de la grâce, p.156

Aujourd’hui nous vivons à l’époque où le type a rencontré l’antitype dans l’offrande de Christ pour les péchés du monde ; nous vivons à une époque de lumière croissante. Et pourtant combien peu ajoutent le bénéfice de cette grande et importante vérité : Christ a accompli amplement un sacrifice pour tous ! Ce que la justice exigeait, le Christ y a satisfait par l’offrande de Lui-même « Comment échapperons-nous en négligeant un si grand salut ? » (Hé 2 :3a) Ceux qui rejettent le don de la vie seront sans excuse.






    Our High Calling, p. 47

Mardi, le 17 juin 2008

L'intercession sacerdotale de Christ est menée à bien maintenant en notre faveur dans le sanctuaire céleste. Mais comme il y en a peu qui comprennent vraiment que notre grand Souverain Sacrificateur présente devant le Père Son propre sang, en demandant pour le pécheur qui le reçoit en tant que Sauveur personnel, toutes les grâces que son alliance comporte en résultat de Son sacrifice. Ce sacrifice Le  rend pleinement capable de sauver  parfaitement tous ceux qui viennent à Dieu par Lui, et qui se rendent compte qu'Il vit pour intercéder pour eux.

Ellen G. White Comments, SDA Bible Commentary, vol. 7, p. 932

Commentaires bibliques d’Ellen White sur Hébreux 9 :11, 12

Souvenons-nous que notre grand Souverain Sacrificateur intercède devant le propitiatoire en faveur de son peuple racheté. Il vit à jamais afin d’intercéder pour nous. "Si quelqu’un a péché, nous avons un avocat auprès du Père, Jésus-Christ le juste".

Le sang de Jésus plaide avec puissance et efficacité pour ceux qui sont en train d’apostasier, pour les rebelles, pour ceux qui pèchent contre la grande lumière et contre  l’amour. Satan est à notre droite pour nous accuser, et notre Avocat est à la droite de Dieu pour plaider pour nous. Il n’a jamais perdu un seul cas qui lui ait été confié. Nous pouvons nous fier à notre Avocat parce qu’il présente ses propres mérites en notre faveur. Ecoutez sa prière avant  qu'il ait été trahi et jugé !  Ecoutez sa prière pour nous, car il nous garde dans sa mémoire.

Il n’oubliera pas son église dans  ce monde de  tentation. Il  voit son peuple éprouvé et souffrant, et il prie pour lui… Oui, il regarde son peuple dans ce monde, qui est un monde persécuteur, tout souillé et abîmé par la malédiction, et il sait que les siens ont besoin de toutes les ressources divines, de sa sympathie et de son amour. Notre Précurseur est entré pour nous, au delà du voile, et pourtant, par la chaîne dorée de l’amour et de la vérité il est uni à son peuple par les liens les plus étroits

Souvenons-nous que notre grand Souverain Sacrificateur intercède devant le propitiatoire en faveur de son peuple racheté. Il vit à jamais afin d’intercéder pour nous. « Si quelqu’un a péché, nous avons un avocat auprès du Père, Jésus-Christ le juste »

Ellen G. White Comments , SDA Bible Commentary, vol. 7 p.948

Commentaires bibliques d’Ellen White sur 1 Jean 2 :1

Concernant le souverain sacrificateur d'Israël, noms lisons : « Lorsque Aaron entrera dans le sanctuaire, il portera sur son cœur les noms des fils d'Israël, gravés sur le pectoral du jugement, pour en conserver à toujours le souvenir devant l'Eternel. 
(Ex. 28 : 29.) Ce texte nous donne une belle image, qui exprime remarquablement l'amour immuable du Christ pour son Eglise. Notre souverain sacrificateur, dont Aaron était le type, porte son peuple sur son cœur. ... Seul le Christ, qui a accompli, en sa qualité de souverain sacrificateur, une expiation parfaite pour le péché, se présente dans une majesté et une gloire divines. Les autres sacrificateurs n'étaient que des types ; quand le Christ parut, leur service devint sans objet. ... Que les hommes, sujets aux tentations, se souviennent qu'ils ont, dans les cours célestes, un souverain sacrificateur capable de compatir à leurs infirmités, parce que lui-même a été tenté comme ils le sont. 

That I may Know Him, p.74 ; Pour mieux connaître Jésus-Christ, p.76, 9 mars

Par sa vie sans péché, son obéissance, sa mort sur la croix du Calvaire, le Christ a intercédé pour l'humanité déchue; et maintenant, ce n'est pas comme un simple suppliant qu'il plaide pour nous, mais comme un conquérant qui réclame les fruits de sa victoire. Son offrande est parfaite et, en tant qu'avocat, il exécute le mandat qui lui a été confié, tenant devant Dieu l'encensoir débordant de ses mérites, des prières, des confessions et des actions de grâces de son peuple. Remplies du parfum de sa justice, celles-ci montent vers Dieu comme une agréable odeur. L'offrande est agréée et le pardon couvre toutes les transgressions.

Pour le vrai croyant, Christ est sans aucun doute le ministre du sanctuaire, qui officie pour lui dans le sanctuaire, et qui parle par les moyens établis par Dieu.

Signs of the Times, February 14, 1900; Les Paraboles de Jésus, p.130

... Jésus représente le lien entre Dieu et l'homme. Il nous a promis son intercession personnelle. Il accorde sa justice à celui qui l'implore. Il plaide pour l'homme et celui-ci en quête d'aide divine plaide pour lui-même en présence de Dieu en usant de la puissance de celui qui a donné sa vie pour le monde. Alors que nous reconnaissons devant l'Eternel les mérites du Christ, un parfum se dégage de nos prières. Lorsque nous nous approchons de Dieu par la vertu des mérites du Rédempteur, le Christ se tient à nos côtés, nous enlaçant de son bras humain, tandis que de son bras divin il étreint le trône de l'Eternel.... Il met Ses mérites, comme un parfum de bonne odeur, dans un encensoir entre nos mains, pour soutenir nos requêtes. Il promet d'écouter et de répondre à nos supplications.



  Signs of the Times, April 14, 1909
Commentaires bibliques d’Ellen White sur Rom. 8 :34

Mercredi, le 18 juin 2008

Le prêtre qui se tenait dans le lieu saint et dont les prières étaient dirigées vers le propitiatoire, - bien qu'il ne pouvait pas le voir, - représentait les membres du peuple de Dieu qui font monter leurs prières jusqu'à Jésus-Christ qui officie devant le propitiatoire dans le sanctuaire céleste. A vues humaines, eux non plus ne peuvent pas voir leur Médiateur, mais par l’œil de la foi, ils voient le Christ devant le propitiatoire, lui adressent leurs prières et se réclament avec assurance des bienfaits de son intercession.

The Story of Redemption, p.155 ; L’Histoire de la rédemption, p.155

Jésus voit Sa véritable Église sur la terre, dont la plus grande ambition consiste à coopérer avec Lui dans l'œuvre grandiose de sauver les âmes. Il entend Ses prières présentées avec contrition et puissance. Et l'Omnipotence ne peut résister à ses supplications pour le salut de n'importe quel membre éprouvé et tenté du corps de Christ. « Ainsi, puisque nous avons un grand souverain sacrificateur qui a traversé les cieux, Jésus, le Fils de Dieu, demeurons fermes dans la foi que nous professons. Car nous n'avons pas un souverain sacrificateur qui ne puisse compatir à nos faiblesses; au contraire, Il a été tenté comme nous en toutes choses, sans commettre de péché. Approchons-nous donc avec assurance du trône de la grâce, afin d'obtenir miséricorde et de trouver grâce, pour être secourus dans nos besoins. » Jésus vit toujours pour intercéder pour nous. Par notre Rédempteur, quelles bénédictions ne recevra pas le croyant authentique? L'Église qui est sur le point d'entrer dans son plus grand conflit, sera l'objet le plus chéri par Dieu sur la terre. La confédération du mal sera agitée par un pouvoir venant d'en bas, et Satan fera tous les reproches possibles aux élus, à ceux qu'il ne peut séduire et induire en erreur par ses inventions et ses faussetés sataniques. Mais "élevé par Sa droite comme Prince et Sauveur, pour donner à Israël la repentance et le pardon des péchés", Christ, notre Représentant et notre Chef, fermera-t-Il Son cœur, ou retirera-t-Il Sa main, ou cessera-t-Il d'accomplir Sa promesse? Non; jamais, jamais.
Testimonies to Ministers and Gospel Workers, pp.19, 20 ; Témoignages pour les pasteurs, p.3

Jésus connaît les besoins de ses enfants, et il se plaît à écouter leurs prières. Qu’ils s’éloignent du monde et de tout ce qui pourrait attirer leurs pensées loin de Dieu ; qu’ils prennent conscience qu’ils sont seuls avec Dieu, que son regard pénètre au plus profond des cœurs et lit les pensées de l’âme, et qu’ils peuvent parler avec lui....

Sons and Daughters of God, p. 121 ;Foyer chrétien, p. 287

Avec une foi humble vous pouvez vous réclamer de Ses promesses et savoir que, bien que vous n’ayez rien en vous-mêmes pour réclamer la faveur de Dieu, par les mérites de la justice de Christ vous pouvez vous approcher avec assurance du trône de la grâce, et trouver de l’aide au moment où vous en avez besoin. Il n’y a rien qui puisse vous affermir si fortement pour résister aux tentations de Satan dans le grand conflit de la vie que de rechercher Dieu avec humilité. Ouvrez devant Lui votre âme dans toute son impuissance, sachant qu’Il sera votre aide et votre défenseur.
Sons and Daughters of God ; p. 121

Nous avons un Sauveur vivant. Il ne se trouve pas dans le sépulcre tout neuf de Joseph ; il est ressuscité et est monté au ciel en tant que substitut et garant de chaque âme croyante. « Etant donc justifiés par la foi, nous avons la paix avec Dieu par notre Seigneur Jésus-Christ. » (Rom. 5 :1). Le pécheur est justifié par les mérites de Christ ce qui prouve que Dieu reconnaît le rachat payé en faveur de l’homme comme étant parfait. Le fait que Christ fut obéissant jusqu’à la mort, la mort même de la croix, est le gage de l’acceptation par le Père du pécheur repentant. Alors, nous permettrons-nous d’hésiter sans cesse entre la foi et le doute ? Jésus est le gage de notre acceptation par le Père. Nous avons la faveur de Dieu par la foi dans le « Seigneur notre Justice » sans qu’il y ait un quelconque mérite en nous-mêmes. 

Jésus est dans le lieu Très-Saint, pour comparaître à notre place devant Dieu. Là il ne cesse de présenter son peuple rendu  parfait en lui. Mais, étant ainsi représentés devant le Père, nous ne devons pas nous imaginer que nous pouvons abuser de sa miséricorde et devenir négligents, indifférents et licencieux. Christ n’est pas au service du péché. Nous sommes parfaits en lui, acceptés par le Bien-Aimé, uniquement si nous demeurons en lui par la foi. 


     Signs of the Times, July 4, 1892

Jeudi, le 19 juin 2008

Lorsque nous sommes tentés de pécher, souvenons-nous que Jésus plaide pour nous dans le sanctuaire céleste. Quand nous rejetons nos péchés et venons à Lui par la foi, Il met nos noms sur Ses lèvres, et les présente à Son Père, en disant : « Je les ai gravés sur les paumes de ma main, je les connais par leur nom. » Et l’ordre est donné aux anges de les protéger. Et alors au jour de la plus dure épreuve Il dira : « Viens, mon peuple, entre dans tes chambres et ferme la porte derrière toi : cache-toi comme si cela n’était que pendant un bref moment, jusqu’à ce que la tempête soit passée. » Quelles sont les chambres dans lesquelles ils peuvent se cacher ? C’est la protection de Christ et des saints anges. Le peuple de Dieu n’est pas réuni à ce moment-là en un seul endroit. Il est dispersé en différents lieux, dans toutes les parties de la terre. Il sera mis à l’épreuve personnellement, et non en groupe. Chacun doit faire face seul à l’épreuve.
Review and Herald, November 19, 1908

Nombreux sont ceux qui ne mettent pas leur confiance avec une assurance vivante en Christ comme étant que notre Intercesseur qui plaide devant le Père. Christ s’est identifié à nos besoins, et Il est en mesure de satisfaire chaque besoin particulier dans nos faiblesses. Pendant Sa vie sur cette terre, Il a pris l’attitude de suppliant. Il a été un intermédiaire fervent, sollicitant de la main du Père une réserve fraîche de force pour qu’Il puisse être rafraîchi. Ainsi il pouvait se présenter avec des paroles d’encouragement et de consolation en faveur des êtres humains. Ses paroles sont destinées à affermir chaque âme dans l’exercice de son devoir, et de soutenir chaque âme face à la tentation.

De même que Christ dans Son humanité rechercha la force de Son Père afin d’être rendu capable d’endurer l’épreuve et la tentation, nous pouvons faire de même. Nous devons suivre l’exemple du Fils impeccable de Dieu. Chaque jour nous avons besoin de l’aide de la grâce et de la puissance qui vient de la Source de toute puissance. Nous devons nous présenter devant Celui qui est prêt à nous aider à chaque moment nécessaire. Trop souvent nous oublions le Seigneur. Le moi se laisse diriger par les impulsions, et nous perdons les victoires que nous aurions pu remporter. Si nous sommes vaincus ne tardons pas à nous repentir, et à accepter le pardon qui nous placera sur un terrain favorable. Si nous nous repentons et croyons, la puissance purificatrice de Dieu nous sera accordée. Sa grâce salvatrice est offerte gratuitement. Son pardon est donné à tous ceux qui désirent Le recevoir…

Dieu acceptera toujours la confession de celui qui s’est repenti du mal qu’il a fait. Notre Père céleste déclare : « …Je suis vivant ! … ce que je désire, ce n’est pas que le méchant meure, c’est qu’il change de conduite et qu’il vive. » (Ez. 33 :11) Pour chaque pécheur qui se repent les anges de Dieu se réjouissent avec des chants de joie. Pas un seul pécheur ne devrait être perdu. Le don de la grâce salvatrice est total et gratuit…

Nous vivons à l’époque de la préparation. Nous devons obtenir une pleine mesure de grâce de « l’entrepôt » divin. Le Seigneur a des réserves pour satisfaire les demandes de chaque jour.





 In Heavenly Places, p. 50

Vendredi, le 20 juin 2008

Pour aller plus loin :

La Tragédie des siècles, chapitre 24, pp.459-463

Patriarches et prophètes, chapitre 30, pp.322-331.
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